
Petite Histoire de la Généalogie 
 

Définition du dictionnaire Larousse : Science qui a pour objet la recherche de l’origine et l’étude de la 

composition des familles. Le mot Généalogie vient du grec « genea » : génération,  et « logos » : 

connaissance.  

Il s’agit donc de la liste des membres d’une famille établissant une filiation. 

Cette science fait partie des plus anciennes, on la retrouve dans plusieurs cultures. 

 

Généalogies qui permettent de légitimer une religion,  

un chef ou un peuple : 

 
 
 
 

 

 Théogonie : du poète grec Hésiode , livre sur  
l’origine des dieux; il s’agit de l’une des œuvres 
fondatrices de la généalogie. 
 

 l’Iliade et l’Odyssée : liens de parenté au sein des 
familles des dieux et des humains mortels. Ces 
textes sont le fondement de la mythologie 
grecque. 

 

 Confucius : (né le 28/09/551 avant JC), sera le 
point de départ d’une généalogie descendante de 
plus de 2 millions de personnes (80 générations), 
c’est le plus grand arbre généalogique du monde. 

 
. 

 

 
Arbre de Jessé, avec Jessé assis au pied de l’arbre, 

Arsenal, manuscrit n°416  f° 7, Wikipedia 

 
 

 Bible: le livre de la Genèse tente de démontrer la parenté entre les élus de dieu et Adam en passant 

par Noé. La Table des peuples : liste les descendants de Noé.  

 

 Arbre de Jessé : établit la parenté entre Jésus et le roi David, c’est la première représentation d’un 

arbre généalogique comportant un tronc et des branches. 

 

 La liste d’Abydos: Il s’agit en fait d’une liste nommant et situant les 76 pharaons ou rois qui ont 

précédé Séthi 1er. Cette liste, sur une pierre gravée, se trouve sur le temple d’Abydos, construit par 

Séthi 1er. 



 
Vue partielle de la liste d'Abydos (Wikipedia) 

 

 Les Romains : gardaient les traces des filiations dans les clans familiaux. 

 

 les Arabes cherchaient à faire un lien avec Mahomet. 

 

Généalogies pour les nobles : les quartiers de noblesse 

 

 Au Moyen Âge, la généalogie hagiographique  décrit le récit des vies des saints. 

 

 Le Droit Canon chrétien est un ensemble de règlements pris par l'autorité 

ecclésiastique concernant le gouvernement d'une organisation ou d'une église chrétienne. Il a été 

régulièrement actualisé. Il interdit le mariage entre des personnes de même sang, les premiers 

registres de baptêmes, mariages, sépultures sont mis en place.  Des dispenses de consanguinité 

autorisant les mariages moyennant finances sont alors délivrées par l’Église ou le Pape lui-même  

(Avant : 7ème degré, ramené au 4ème degré de consanguinité en 1215). Ce qui a entraîné la 

publication des bans. 

 

 Les généalogies garantissent une noblesse de sang, sur plusieurs générations et donc l’octroi de 

privilèges, la transmission des titres était héréditaire (Loi Salique : seuls les descendants mâles 

peuvent prétendre au trône royal). Les usurpateurs devaient payer des amendes importantes. 

 

https://fr.wikipedia.org/wiki/Juridiction_eccl%C3%A9siastique
https://fr.wikipedia.org/wiki/Juridiction_eccl%C3%A9siastique


 1595 : est créée la Charge des Généalogistes des Ordres du Roi, ce sont des experts qui identifient 

les généalogies nobles (voir site internet: geneafinder). 

 

 Pierre d’Hozier, (cf bulletin n°144), devient « Juge d’Armes de France », il doit certifier la noblesse . 

Ses descendants poursuivront son travail. Ils ont fait de la généalogie une science, et ont rédigé de 

« La  Généalogie des principales familles de France » (150 volumes). 

 

A la Révolution , la généalogie est discréditée. Cette science tombe dans l’oubli, alors que les registres  

d’État civil sont de mieux en mieux tenus. 

À la fin du XIXème siècle : les bourgeois reprennent cette activité.  

 

Généalogies individuelles 

 

Vers la moitié du XXème siècle: la généalogie est un loisir qui se démocratise, elle devient accessible à tous.  

Au XXème siècle : : 

 Les Mormons (site internet : family search) numérisent et compilent des archives mondiales, la plupart 

est disponible en ligne. Ils baptisent  les morts et donc recherchent des antécédents familiaux (4600 

centres d’histoire familiales dans le monde entier : 132 pays ). 

 

 En France : on constate une démocratisation de l’activité pour les particuliers dès la fin XXème 

siècle. Création de la Fédération Française de Généalogie, puis des associations locales. Elles ont un 

rôle très important, car elles mettent à disposition des généalogistes des registres le plus souvent 

indexés et des revues portant en général sur l’histoire locale. 

 

 Aux États unis, en Australie: le sentiment de fierté d’être un pionnier de la Nation a entraîné des 

recherches de descendance  pour accepter ou non quelqu’un dans une communauté.  

En 1845 : fondation de la New England Historic Genealogical Society. 

 

 En Allemagne nazie : des recherches de filiations des individus dits de « race supérieure » ont été 

menées. En 1933 : des recherches d’ascendance juive ont éliminé des candidats aux postes de 

fonctionnaires. 

 

La mise en ligne des documents et registres  sur internet a facilité les recherches. Mais peu de recherches 

sont  possibles avant le XVIème siècle pour les familles non nobles. 
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